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Assemblée générale du 24 Octobre 2005 

Etaient présents: 17 - membres du C.A 
Madame BOUVET, Adjointe déléguée aux personnes agées 
Madame CYRULNIK ,Adjointe déléguée au patrimoine. 
Monsieur BA VIERA ,Adjoint délégué aux affaires culturelles. 

3 8 - sociétaires . 
Etaient excusés : - Monsieur le Maire, en déplacement ce jour à Paris. 

Mr et Mme Leroy ,Mr Miraglio . 
V Assemblée Générale est ouverte à 17 Heures 15 . 

1 - LE MOT DE LA PRESIDENTE 
Chers membres et amis, 

J' ai l' honneur et le plaisir de présider l' Assemblée Générale Ordinaire et statutaire de ce lundi 24 octobre 2005 
Nous vous remercions d'être présents, c'est le témoignage de votre fidélité à notre Association. 
Comme chaque année, nous allons vous présenter et vous faire approuver, le rapport moral et d' activités rédigé par 
notre secrétaire général Jacques PONSTON , le compte-rendu financier établi par notre dévouée trésorière Thérèse 
SICARD , puis nous procéderons au renouvellement du Conseil d' Administration . 
Je déclare ouverte notre A .G. du 24 Octobre 2005. 
La présidente cède la parole au Secrétaire pour la lecture du rapport moral. 

II - RAPPORT MORAL 
Je me permets de vous rappeler notre A .G. de la session 2003/2004. Ce lundi 15 novembre 2004 ,l' AG. de la société 
des Amis de La Seyne ancienne et moderne, sous la Présidence de Mme Jacqueline P ADOV ANI a approuvé les 
rapports moral et financier, et le renouvellement des membres du C.A 
Pour la session 2004 /2005 notre Société compte 176 adhérents à ce jour, qui nous soutiennent dans notre action par 
leur sympathie et leur fidélité. 
Pour la bonne marche de la Société le C.A. et ses 19 membres se sont réunis les 15 septembre, 22 novembre 2004, 
7 mars et 30 juin 2005 pour débattre et définir les orientations et les animations qui ont jalonné cette session. 

Objectif essentiel de notre Société : nos conférences données au Théâtre Apollinaire les lundi suivants : 
- 1 I octobre -Soirée poétique<A la rencontre du poète Léon VERANE> 

- 8 novembre 
- 13 décembre 
- 10 janvier 
- 21 février 
-14 mars 
- 11 avril 
-9mai 

par Mr Alain BITOSSI avec Mrs Jean BRACCO et Jean PEREZ. -
-<Les plus beaux villages de Provence> par Mr Jean Noël ROUVIER. 
-<Sur les pas de Mr de VAUBAN>par Mr Charles Armand KLEIN. 
-<Aire Toulonnaise sous l' occupation>par Mr Charles BOTTARELLI. 
-<François PETRARQUE et son chansonnier> par Mme Hélène STREIFF 
-<Le Faron> par Mr le Docteur Antoine MARMOTT ANS. 
-<Les ex-votos du Beausset Vieux> par Mr Pierre SALICETI. 
-<Valeur patrimoniale des milieux naturels de La Seyne et des communes environnantes , 
état historique ,état actuel> par Mr Marcel BARBERO. 

- En collaboration avec AC.T.E., une conférence a eu lieu à l' Office du tourisme le vendredi 13 Mai: 
<Tamaris entre Orient et Occident> par Mme Nathalie BERTRAND. 

Au programme également, le V0 concours de poésie <Premiers pas poétiques à l' école> la cérémorue de remise 
des Prix ,a eu lieu le samedi 21 mai à la Bourse du Travail. 

Au cours de cette session, trois sorties en autocar étaient au programme : 
· -sortie d'automne le samedi 16 octobre 2004, visite des villages de Callian et Mons. 

-sortie hivernale le jeudi 3 février 2005 à La Londe. Visite guidée du Musée de l' école publique , avec 
Mme Monique BROUSSAIS . Visite guidée du village l' après midi . 

-sortie de printemps le samedi 2 avril 2005 à Pernes les fontaines , visite guidée de la ville le matin , et de 
Carpentras 1' après midi . 

N' oublions pas notre bulletin de liaison « LE FILET DU PECHEUR » qui assure depuis de nombreuses années le 
lien entre tous les sociétaires , toutes générations confondues et vous informe de toutes nos activités, de nos joies, de 
nos peines, fait appel à votre mémoire, sans oublier la page des jeunes, les recherches, les mots croisés et les recettes 
de cuisine toujours appréciées. 

Comme les précédentes, la session écoulée a apporté ses joies et ses peines. 
Nosjoies: 
-naissances de : Manon et Etienne, petits enfants de Mme Yvette VAUGIEN 

Amélie,arrière petite- fille de Mr et Mme Jean SICARD 
Manon, arrière petite -fille de Mr et Mme Michel LEROY 
Clément, arrière petit-fils de Mme GIORDANO 



- mariage de : Sébastien , fils de Mr et Mme Jean PEREZ , avec Carole GIOV ANNONI 

Nos peines: 
-décès de : Mr André BODEL - Mme Magdeleine JAUFFRET-Mme Paulette LAUGIER-

Mr Yvan MESCIIl - Mr Georges MOUCHET- Mr René FIOL - Mlle France JEZQUEL -
Mme Fanny IZAC - Mr Serge FORA Y - Mme Renée FULPIN-FRANC -
Mr Florent SAMIER, petit - fils de Mr et Mme Jacques BESSON -
Mr François TARNUS - Mr Roger Jean CHARPENTIER -

Félicitations :A Mme Monique BROUSSAIS, qui a prononcé son discours de réception de membre actif rési­
dant à l' Académie du Var le 17 novembre 2004. 

A Mr Jean BRACCO , qui a obtenu le Prix de la création poétique, pour sa participation à <La­
plus belle page d' écriture> organisée par le Musée de l' école publique de La Londe 

A notre Doyen du Conseil d' Administration , Mr Jean DALMASSO toujours présent et actif, qui 
vient de fëter ses 89 ans le 13 septembre. 

Je crois avoir récapitulé cette session 2004/2005 , riche en manifestations et en rencontres pour 
le plus grand plaisir des sociétaires participants. Nous espérons faire de notre mieux pour vous satisfaire en toute 
simplicité et convivialité ... Merci de votre attention . 

Le secrétaire demandait alors I' approbation des sociétaires présents par un vote à main levée :Rapport approuvé 
à/' unanimité, il passait alors la parole à la Trésorière Thérèse SICARD pour la lecture du rapport.financier. 

ID- RAPPORT FINANCIER 
La Trésorière fait lecture de son bilan et donne ses conclusions : A l'analyse . ce compte de /'exercice 2004 12005 
présente un déficit compensé par les réserves de trésorerie,.le poste le plus important de dépenses est celui des frais 
d'imprimerie du bulletin trimestriel. La subvention municipale ne couvre qu'une partie du coflt d'impression du 
journal.Pour la session 200512006 nous proposons le maintien de la cotisation à 18 euros. 

Le secrétaire rappelle que : « Comme prévu par la loi 1901, les comptes de la société sont vérifiés par le contrôleur 

3 aux comptes Jean PAPE ».//a contrôlé les comptes, constaté que les livres étaient bien tenus et que la comptabilité 
était saine. n demande à l'assistance de donner Quitus à la trésorière pour sa gestion. Quitus est donné à I' unani- · · 
mité. Comme le prévoit la loi, le contrôleur aux comptes est renouvelé tous les ans dans ses fonctions jusqu'à la 
prochaine Assemblée Générale, par un vote unanime à main levée. 

N-ELECTIONS 
Le secrétaire rappelle, « Comme prévu à l' article 5 de nos statuts, les 19 membres actuels du C.A. sont renouvelables 
tous les ans par tiers et rééligibles.Le troisième tiers sortant proposé à vos suffrages est le suivant : 
Mmes Simone PAPE -Thérèse SICARD -
Mrs Jean BRACCO - Marcel FERRI -Jacques PONSTON - Marc QUIVIGER-

- Nous avons enregistré la démission de Mr Jean PEREZ . 
.. Appel à candidature à été lancé parmi les sociétaires , à ce jour aucune candidature ne s' est 
manifestée. 
Un vote à main levée est demandé aux sociétaires qui approuvent à l'unanimité la réélection des sortants .. 

-Le C.A. se réunira le lundi 14 novembre 2005 pour définir les postes de chacun -

V-PROGRAWvffi DE LA SESSION 2005 /2006 
La Présidente présente le programme de la session qui commence. 
6 Conférences publiques sont prévues à la salle Apollinaire pour cette session : 

-Lundi 1 O Octobre <Naissance du parti socialiste dans le V AR> par Mr Bernard SASSO. 
-Lundi 7 Novembre <APOLLINAIRE et l' Amour>·par Mr Yves STALLONI. 
- Reprise des conférences : 
-Lundi 27 Février <Soirée poétique> avec comme intervenant Mme Hélène STREIFF : 

Claude NOUGARO , chanteur-poète avec des extraits de ses chansons. 
-Nos poètes Jean BRACCO , Jean PEREZ , René STREIFF . 

et la participation de Josette SANCHEZ-P ANSART et Cédric LERIBLE. 
-Lundi 20 Mars <Alphonse KARR, l' humour et les femmes> par Mr Charles Armand KLEIN. 
-Lundi IO Avril <Y a-t-il eu une vie avant les ~omains ?>par Mr Didier MARTINA-FIESCin. 
-Lundi 15 Mai <AMPinTRIA , ouvrage du 31

mio millénaire> par Mr Jean ARNAUD. 
Certains titres restent à préciser. 

-Sortie d'automne le samedi 22 Octobre 2005 :visite du Musée du Pays Brignolais, de la vieille ville. 
Après midi visite de l' Abbaye du Thoronet 

-Sortie de printemps le samedi 8 Avril 2006 : 
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VI-INTERVENTIONS QUESTIONS DES ADHERENTS 

-Intervention de Mr Jean BRACCO Vice- Président et organisateur avec Mr Jean PEREZ du concours de poésie 
« Premiers pas poétiques à l' école » 
Le président du jury de ce concours destiné aux élèves des écoles élémentaires de La Seyne , rappelle le succès de 
la session 2005 , clôturée par la remise des prix , à la Bourse du Travail le 21 mai, devant un très nombreux public. 
Le palmarès figure dans « Le filet du pêcheur » n° 95.11 remercie tous ceux qui ont contribué à cette réussite : 
lA municipalité , les membres du C.A. de la société , les enseignants , les parents, les élèves , et le président de 
L •OMC.A. qui a remis des bons d'achat de livres aux écoles ayant les meilleurs résultats.IL donne le bilan: 
8 écoles ,17 classes ,284 élèves pour la participation. 

Son ami poète Jean PEREZ ayant quitté la commune , ne pouvant plus lui apporter son aide, il émet de sérieuses 
réserves quant au renouvellement de ce concours en 2007.Celui-ci nécessite un travail très important par sa mise 
en place , le suivi de son déroulement ,les interventions dans les classes,/' établissement du palmarès .. lA société 
réfléchira à la façon dont elle pourrait intervenir pour continuer à promouvoir la poésie dans les écoles de La Seyne. 

-Intervention de Mr André BLANC Vice- Président,directeur du bulletin trimestriel < le Filet du Pêcheur> : 
Le rôle de liaison avec les adhérents semble fonctionner,à cause du prix de revient le nombre de pages reste limité .. 
Remerciements à l'équipe rédactionnelle. 

-Intervention de Mr Marcel FERRI, en charge avec Mme A UDIFFREN de l'organisation des sorties. 
Nos sorties perdent de plus en plus de participants, ceci est dû à l'âge avancé de beaucoup de nos habitués et au 
peu de personnes plus jeunes pour les remplacer.La location du car représente une somme très importante. Jusqu'à 
présent le prix est établi sur la base de 35 personnes, si nous devions réduire à 30 ou 25 nous serions nettement plus 
cher , et il serait alors sage de ne plus envisager de sorties ? Pour le printemps prochain nous organiserons encore 
une sortie qui servira de test, nous pensons attirer plus de monde ... Le 8 Avril 2006 nous irons à Nice et prendrons Je 
train des Pignes jusqu'à St André des Alpes, retour en car. Le voyage sera long et il faudra se lever tôt.Si tout marche 
comme nous J' espérons ,nous vous proposerons d'autres sorties déjà programmées. Merci de votre attention. 

VII- LE MOT DE LA FIN 

La Présidente reprend la parole pour conclure cette Assemblée Générale 

« Dans le cadre de nos activités et de nos objectifs à atteindre, nous avops répondu à 1' invitation de Mme 1' Ad­
jointe au Maire, Déléguée au Patrimoine et nous avons participé à la 221m0édition des Journées Européennes du 
Patrimoine : La visite du centre ancien de La Seyne, commentée par notre historien érudit Marc QUMGER a eu lieu 
le samedi 17 septembre 2005 de 15 à 17heures. 
Conférence le dimanche 18 septembre 2005 à l lhOO par Mr Marcel BARBERO au Théâtre Apollinaire . 

Nous avons également répondu à l' invitation de Mr le Président de 1' association des commerçants seynois, en 
participant du vendredi 7 octobre au samedi 8 à la manifestation <La route des saveurs méditerranéennes> 

Tout au long de cette session, nous avons essayé de resserrer les liens nous unissant aux Sociétés amies : 
Les Amis de la Vieille Valette, les Amis du Beausset-Vieux, les Amis du Vieux-Toulon,les Amis de Jean Aicard .. 
Je ne peux pas citer toutes les Associations, mais n'oublions pas les deux les plus anciennes de La Seyne: La 
Philharmonique La Seynoise et Lei Cigaloun Segnen . 
Nous exprimons notre reconnaissance à Mr le Maire de La Seyne et à son Conseil municipal pour 1' attribution de 
la subvention annuelle, pour l'aide précieuse qu'ils nous apportent, ce qui permet de réaliser nos différentes activités 
nos projets. Nous remercions : 
-Mr le 1 cr Adjoint délégué au Protocole 
-Mr l' Adjoint délégué aux affaires culturelles 
-Mme l' Adjointe déléguée aux relations avec les associations 
-Mme I' Adjointe déléguée aux affaires scolaires et à la petite enfance 
-Mme l' Adjointe déléguée au Patrimoine 
-La Direction Culture et Patrimoine et les services municipaux 
Nous témoignons toute notre gratitude à :,Mme la coordinatrice du centre de loisirs La Dominante. 
Mr le Président de l'office municipal de la culture et des arts (OMCA) 
Mr le Président de la commission de Poésie de I' Académie du V AR 
Mr l'inspecteur et Mme l'inspectrice de I' Education Nationale 
Nous exprimons à nouveau nos remerciements à nos différents conférenciers. Sans eux , sans leur érudition , leurs 
connaissances , leur savoir , leur collaboration bénévole, il n' y aurait pas de causerie possible , sans oublier les 
techniciens membres de 1 ' Association et les régisseurs du Théâtre Apollinaire. 
Au sein de notre Conseil d' Administration, tous les membres s' activent tels des abeilles dans la ruche. 

- Notre Président honoraire : inventaire de notre bibliothèque qui s'est enrichie d'un nouveau don. 
- Notre Vice-Président Jean BRACCO pour la réalisation du concours de poésie. 
- Notre Vice -Président André BLANC , Directeur de la publication trimestrielle <Le Filet du Pêcheur> 

et son éauioe techniaue .. 



'-----~-- -- ~-----· 

' 

- Notre Secrétaire pour la rédaction de toutes les lettres , comptes-rendus , aidé par la secrétaire adjointe. 
- Notre Trésorière, pour la tenue de la comptabilité , la trésorière adjointe pour la réalisation de 

plaquette d' information sur la Société. 
-Thérèse AUDIFFREN et Marcel FERRI qui organisent nos sorties culturelles, n'oublions pas Josette 

SIMEON qui fait le récit des sorties . 
- Les membres du Comité de rédaction qui préparent la réalisation du projet de livre « La Seyne 1900-

2000 » 
Je les remercie ainsi que tous les autres membres qui oeuvrent pour la bonne marche de la Société, qu' ils fassent ou 
non partie du Conseil d' Administration. 

N' oublions pas de remercier la Presse pour les communiqués et comptes-rendus de nos différentes activités, I' impri­
merie GAULT, la société Littoral Cars, les chauffeurs, ainsi que les personnes qui nous ont accueillis et guidés lors 
de nos promenades 
Je souhaite une bonne session 2005 /2006aux Amis de La Seyne ancienne et moderne. » 

La Présidente donne la parole à Mr André Blanc~ un exposé sur ses recherches concernant l'évolution des com­
merces de proximité Seynois, des origines au 2<1 siècle. 

la Présidente conclut cette A.G.en rappelant l'ancienneté de la Société, qui fêtera son 6d""e anniversaire en 2009,la 
composition de son premier C.A., et les noms de ses Présidents successife. 
Un poème de Mme Marie Rose Duport est lu, avant de convier tous les participants à partager le ve"e de l'amitié. 

La séance de/' Assemblée Générale est levée à 18 heures15 

La Présidente 
J.PADOVANI 

Le Secrétaire 
J.PONSTON 

La présidente et les Membres du Conseil d'Administration . 

vous souhaitent de Bonnes Fêtes , une Bonne et Heureuse 

Année 2006 ainsi qu'à toute votre Famille. 

5 



6 

Nos peines -
Nous avons la peine de vous annoncer les décès de : 

Madame Jeannine BARJON, née FRAYSSE, mère de notre Ami et 
conférecier M. Philippe BARJON. Ses obsèques ont été célébrées le 31 août 2005. 

Monsieur François MA TTONE, ancien membre du C.A., survenu le 29 septembre 2005. 
Obsèques le 3 octobre 2005. 

Madame Clotilde LE GOFF née GOVILLE, mère de Nicole LE GOFF-BRACCO. Elle était 
veuve de guerre depuis le 3 juillet 1940. Ses obsèques ont eu heu le 13 octobre 2005 à 
LORIENT. 

Madame Etiennette FIOL, née RIBAUD, survenu le 1er novembre 2005. Ses obsèques 
ont été célébrées le 4 novembre 2005. 

Madame Marie-Claire ANGLESIO, née COUTELENQ. décédée le a novembre 2005. 
Obsèques le 12 novembre 2005. 

Monsieur Denis POLI décédé le 19 novembre 2005. Obsèques le 23 novembre 2005 

Monsieur Claude DAME dont les obsèques se sont déroulées le 26 novembre 2005 à 
La Seyne. 

Nous présentons aux Familles et Amis éprouvés nos plus sincères ca·ndoléances. 

Félicitations - Jean DALMASSO, notre Doyen, nous annonce que son fils Gilbert, 
professeur d'Université. en retraite a réussi un~, doctorat sur l'histoire de la science. 

Benoist QUIVIGER a réussi brillamment son mémoire 2° Cycle à la 
Faculté d'architecture de LUMINY sur le sujet "Traces visibles et invisibles de l'oeuvre de 
POUILLON aux Sablettes. 11 

Il tient à remercier toutes les personnes qui, par leurs renseignements et leur 
documentation, ont participé, suite à l'appel paru dans le Filet, à la rédaction de son 
ouvrage. 

Jacqueline PAl;)OVANI. 

A NOTER - Nos prochaines conférences : 17 h 100, . salle Apollinaire. 

Lundi 27 février 2006 : Soirée Poétique animée par Jean BRACCO, conférence de Madame 
Hélène STREIFF "Claude NOUGARO, troubadour moderne". avec extraits musicaux. 
Récital poétique avec nos Amis Poètes. 

Lundi 20 mars : Alphonse KARR, l'humour et les _femmes, par M. Armand KLEIN. 

Notre voyage de printemps, le a avril 2006 : Nice, St André les Alpes par le Train des 
Alpes, barrage de Castillon, retour par Castellane, Comps, le Muy. 

Comr:rye ~'habitude confirmation et précisions sur nos invitations. 



NAISSANCE DU PARTI SOCIALISTE DANS LE V AR 

;;;,....-~_-:;;_ -------~...._-- Conférence donnée le 1 o octobre 2005 par Bernard SASSO qui a rassemblé un 
public nombreux et très intéressé . Une excellente soirée. 

Le 25 avril 1905, lors du congrès de L'Unité réuni à la salle du Globe, 
boulevard de Strasbourg à Paris, naissait la SFIO (Section Française de 
l'Internationale Ouvrière). Cette naissance était le fruit d'un long et patient 
travail de conciliation et de négociations des différents tendances et factions 
du socialisme français mené en particulier par Jean Jaurès Un pas décisif 
dans cette unification avait été fait l'année précédente lors du sixième 
congrès de la Ile Internationale réunie à Amsterdam qui avait voté à 
l'unanimité une motion imposant l'unité socialiste dans chaque pays. 
Avant 1905, diverses tendances se partagent le socialisme français. Il y a le 
Parti Ouvrier Français (PO F) propagateur de la doctrine marxiste et dont 
les chefs de file sont Jules Guesde et le gendre de Karl Marx Paul Lafargue. 
II y a, issus d'une scission de ce parti au congrès de 1882 à Saint-Etienne, les 
« possibilistes » regroupés autour de Paul Brousse qui veulent construire 
une société socialiste graduellement et par des mesures transitoires. Ces 
« possibilistes »vont fonder en 1884 la Fédération des Travailleurs 
Socialistes d'où va se détacher un groupe autour de l'ancien Communard, 
Jean Allemane, qui va créer le Parti Ouvrier Socialiste Révolutionnaire 
(P.O.S.R.). 
Le socialisme français compte aussi à cette époque les blanquistes regroupés 
à la fin du XIXe siècle autour d'une grande figure de la Commune de 
Paris : Edouard Vaillant. Héritiers d' Auguste Blanqui, les blanquistes 
prônent des actions violentes pour détruire la société bourgeoise. Bien 
différents sont les socialistes indépendants dont les grandes figures sont 
Alexandre Millerand, futur président de la République et surtout Jean 
Jaurès. Cette tendance est composée d'avocats et professeurs qui défendent 
« les exigences d'un socialis~e français original et fidèle à ses sources 
propres qui ne doivent rien à Marx» comme l'écrit Jean-Paul Rioux dans 
sa récente biographie de Jean Jaurès 
Ces diverses factions et tendances ont cependant une série de revendications 
communes. Parmi celles-ci : le repos hebdomadaire, la journée de huit 
heures, l'interdiction du travail des enfants etc. · 
L 'Affaire Dreyfus, à la fin du XIXe siècle, a ajouté aux divergences 
socialistes. Le Parti Ouvrier Français de Jules Guesde affirme que I' Affaire 
n'est qu'une querelle opposant deux camps de la bourgeoisie. Ni les 
socialistes ni la classe ouvrière n'ont à s'en mêler. Par contre les socialistes 
indépendants autour de Jean Jaurès disent que le combat dreyfusiste est un 
combat universel contre le militarisme et le nationalisme. Ils sont donc prêts 
à re.ioindre un gouvernement de « défense républicaine ». Ce que fera en 
juin 1899 Alexander Millerand, ministre dans le gouvernement Waldeck­
Rousseau. 
Au tout début du ~Xe siècle des regroupements socialistes s'opèrent. Après 
le congrès de Lyon (1901) les blanquistes et les partisans de Jules Guesde se 
regroupent pour former le Parti Social~~l?, de France qui se déclare 
révolutionnaire et antiministériel. L'année suivante (1902) les socialistes 
indépendants, les possibilistes et les allemanistes se fondent dans le Parti 
Socialiste Français qui est lui favorable à une alliance avec le Parti Radical 
et à un soutien conditionn~I à des gouvernements bourgeois. Ce n'est 
cependant que trois années plus tard que les socialistes français réussiront 
à s'unifier. 
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L'histoire du socialisme n'est pas moins riche dans le Var. Tôt dans le XIX 
e siècle le département est un foyer actif de républicanisme. II joue du reste 
un rôle éminent dans la résistance au coup d'Etat de Louis Napoléon 
Bonaparte. Après la défaite française de 1870, les élections de février 1871 
voient l'élection dans le Var de radicaux, en particulier de Gambetta chef 
de la Défense Nationale. Les élections de 1876 sont aussi une déroute pour 
la Droite et un triomphe pour les partisans de la République et les élections 
provoquées par le 16 Mai 1877 n'infirment pas cette tendance. 
Si les élections de 1881 sont aussi marquées par le succès des radicaux, elles 
voient l'entrée dans la compétition électorale d'un socialiste de tendance 
blanquiste, Casimir Bouis. Cet ancien avocat toulonnais a été membre de la 
Commune et a collaboré au journal de Jules Vallès, Le Cri du Peuple. Sa 
participation à l'insurrection parisienne lui a valu la déportation en 
Nouvelle-Calédonie. Sa candidature dans la circonscription de Toulon Il 
(Toulon extramuros) si elle ne recueille que quelques centaines de voix est 
quand même une date importante dans l'implantation du socialisme varois. 
Les élections législatives de 1885 voient l'arrivée dans le département d'un 
homme qui le marquera durablement, Georges Clemenceau. Le chef 
radical va rapidement susciter les adhésions mais aussi de fortes 
résistances, ce dont sauront profiter plus tard les socialistes. Ces résistances 
vont se marquer de façon spectaculaire lors de lélection partielle de 1888 
suite à la démission d'un ancien colistier de la liste Clemenceau, Auguste 
Maurel. Le candidat soutenu par Clemenceau est le maire de Toulon, 
Fouroux, un ancien officier de marine. Malgré cet appui de poids, Fouroux 
est largement devancé au premier tour par un ancien Communard de 
tendance socialiste, Gustave Cluseret qui sera élu début décembre. Cluseret 
sera réélu lors du renouvellement de la Chambre en 1889 dans la deuxième 
circonscription (celle-là même où s'était présenté en 1881, Casimir Bouis) 
puis en 1893 et 1898. Cette victoire de Cluseret face au candidat clemenciste 
marque un tournant capital dans l'histoire naissante du socialisme varois. 
Les élections de 1889 verront aussi se présenter dans la circonscription de 

·Toulon 1 un-socialjst~ révolutionnaire de tendance guesdiste, Duc Quercy 
qui fera cependant moins bien què Bouis en 1881. _ 
La progression socialiste se fait très forte à la tin du XIXe siècle. Aux 
élections de 1898, les socialistes obtiennent plus de 24°/o des suffrages au 
deuxième tour et montent à plus de 36°/o dans la circonscription de 
Draguignan et à plus de 35o/o dans celle de Toulon 1. Ces bons résultats vont 
encore s'amplifier lors des élections de 1902. Alors que nationalement les 
socialistes ont moins d'élus, les socialistes varois remportent une éclatante 
victoire. Plus de 40°/o des électeurs inscrits se sont portés sur eux et partout 
où ils ont eu des candidats, ceux-ci ont été élus. Particulièrement 
significative est la victoire de Vigne dans la circonscription de Brignoles 
longtemps plus à droite que le reste du département. 
Les élections de 1906 qui suivent donc l'unification socialiste se font sous le 
signe d'une nouvelle poussée anticléricale. Dans le combat parlementaire, 
l'année précédente, pour la séparation de l'Eglise et de l'Etat c'est 
justement un député varois Maurice Allard qui a porté les projets de la 
Libre Pensée contre ceux plus modérés d'Aristide Briand soutenus par Jean 
Jaurès. Ces élections donnent l'avantage à tous les députés socialistes 
sortants qui sont nettement réélus (Vigne à Brignoles, Allard à Draguignan, 
Ferrero à Toulon 1). 
En ce début de XXe siècle le socialisme unifié autour de Jean Jaurès domine 
donc largement le Var. 

Bernard SASSO 



Le commerce seynois. Des origines au XX 0 siècle 

Intervention du 17 octobre 2005. André BLANC. 

Dans le numéro 96 du Filet, certains Amis ont été étonnés de la richesse et de la 
diversité du commerce et de l'artisanat local que nous montraient les publicités d'époque" 
en sachant que La Seyne ne comptait alors qu'une vingtaine de milliers d'habitants. 

11 paraissait intéressant de rechercher quelques épisodes et tribulations sur l'mstallati.., 
on de ces activités dans notre Cité. 

Chacun sait que jusqu'à la moitié du XVII~ ;t s. Six-Fours et La Seyne ne formaient 
qu'une seule ~ommunaute. L~s Seynois, malgré l'importance que prenait notre Cité grâce, 
déjà, à son port et aux chantiers de construction navale, dépendaient totalement de Six­
Fours. 

Imaginons-nous que pour acheter du pain, de la viande, déclarer une naissance, un 
décès, contracter un mariage, ils devaient se rendre, à pied le plus souvent, à Six-Fours 
juché alors sur les pentes du fort actuel. 

Grâce à Robert de Frangipani, abbé de St Victor dont dépendait la communauté, 
neveu de l'Archevéque d'Aix 1ulien de Médicis qui appuient leur demande, ils obtiennent en 
1608 l'autorisation de construire un four à pain. Ce four situé dans l'actuelle rue Franchipa• 
ni ainsi nommée plus tard par reconnaissance, rue qui s'appelait au XVlll°s., rue du Four 
Saint-Lambert. 

Naturellement les Six-Fournais ne virent pas d'un bon oeil cette crèation qui les 
privait de revenus importants. Ils firent un procès, ils perdirent et furent condamnés par les 
tribunaux en juillet 1615, mais obtinrent quand même en compensation que les Seynois leur 
livrent 1 pain sur 1 OO cuits,, à perpétuité. Cela dura jusqu'en 1641. 

La population s'accroissant avec l'activité, un 2° four fut construit au Quartier 
Peyron en 1633, un 3° encore proche du premier en 1652 et enfin un 4° rue d'Alsace alors 
nommée rue de !'Evêché. 

Les Seynois demandèrent ensuite l'autorisation d'ouvrir des étals de viande et de 
charcuterie, autorisation accordée le 13 juin 1631 :" Ven.dite e;t ~ <k, ta viande au 
puJ,,Uc, à l' ave.nit,,,, joU/U1el,tement e;t peAp~, tant poU/I, teu/r, no~ que powr, 
ceUe ~ ~. pa;t,ton.6 et ~ négociant!.> ~ audit--Ueu e;t polit <k, La 
Seyne. •••• " 

A cette époque, notre ville comptait 200 maisons, 1 église, 1 couvent, 1 millier 
d'habitants, 300 marchands, capitaines, marins et artisans. 

Contestation des Six-Fournais, ib intentèrent un procès qu'ils perdirent en septembre 
1631. Une transaction leur accorda cependant une indemnité de 1500 livres pour : la 
cüminution <k, ta vente en ~uittant poUll, cette, communauté ••• " 

On peut comprendre le désir d'émancipation des Seynois lassés et gênés par la 
tutelle six-fournaise dans leur expansion, mais il leur faudra attendre 1657, sous Louis XIV, 
qui, par lettres patentes de juillet 1657, enregistrées au Parlement le 1er février 1658, 
autorisa La Seyne à devenir commune indépendante de Six-Fours. Il faut en savoir gré au 
Cardinal Mazarin qui y fut favorable. Il y est écrit : 

"C't.éon.6, éltigeon.6 e;t éta.UiMon.6 ~-~ ~ de La Sey~rne en oo.\p6 de 
communauté <.ÜMiinct, 6épaAé et indépendant de ceiA.d de Sia-FOU/al.)." 

Notre cité pouvait prendre son essor librement, cependant qu'un certain nombre de 
décrets étaient pris concernant l'agriculture, le commerce, la protection de la forêt, la 
médecme, la chirurgie, la pharmacie et la vente de poisons et produits dangereux. 

Touttl cette activité n'était pas exempte d'aléas. bn retrouve dans ces temps 
.anciens ·certains problèmes à résonance très actuelle de concurrence, de protectionnisme, 

de défense d'intérêts professionnels. 
Ainsi, Seynois et Six-Fournais, alors unis, ont dû demander : "û, p!r,i,noipat IUWenu 

~ ~ coMi.6tant en vin ~. qu'à cau6e. du vin étl'l.angeJt. qu'on inAi'wdui6ait 
clan6 le payl.>, le vin du payl.> .\e6tait erz.t,te, bu; ~ <},e/.) ~ 6~ pouvoilr, Ute. 
vendu, œ qui ~ empêchait rkl, 6ul>veni/I, a.a paiement ~ chaltge1.> du Roi •••• " 

Il fut établi un impôt de 12 sols sur chaque millerolle (En Provence 60 à 64 litres 
de vin ou d'huile) de vin étranger qu'on y apportait. Il leur était également permis de 
"vo~ et~ tltan6po!ltelf, te.Ue. quarvliUë. rkl, vin que i>on -lewl, 1.>emM,eMit, tant pQ/f, me11, 

que. pQ/f, t.êlfllie, e;t ptv»e/t. pa11, ta v.ute de T otdon, .6el.> .f,cw,i>ofJÂl/6 et ~. avec ~e. et 
inhiUtlon rkl, ~ tMuUe/t,." 

C'est que Toulon, aussi, s'inquiétait de la prospérité de La Seyne. 
Lorsqu'en 1785, la communauté avait décidé le creusement d'un nouveau port, 
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-- une requête toulonnaise signafe que la déÎÎbération prise est devenue-- 11p0Uti· ce· 60üïi{J .(La 
Seyne) le .MgnaJ, d'un. commetce. ~étendu et poUll, '4, oüle de Toulon,, celui, de l'entièAe. 
~n du Men, •••• nuûglt,é, que Mn pcYr.t e6t le plu4 l>e4U et~ plut> 6~ de l'Uni.veM, 
6~ ~ 6ont inteUigent6 et aetll,6, 6on ~ ~ l,q.M;Ue ••• '' 

Cette rivalité datait depuis longtemps. En 1612, les Toulonnais avaient voulu 
construire un quai à Brégaillon pour leurs bateaux de commerce. (un lieu prédestiné ) 

L'entrepreneur tut emprisonné et.. les matériaux, extraits d'ailleurs à Balaguier, 
servirent pour effectuer des travaux dans le port de La Seyne. Les requêtes des Toulonnais 
n'eurent pas de suites. 

En 1682, il y eut des actes de violence contre des marins de Toulon qui chargeaient 
leur bateau au large de Cépet. 

D'autres procès ··durèrent plus d'un siècle, chacun défendant ses privilèges, 
droits d'ancrage des navires, d'importation, d'exportation, de territoire ... 

Comme l'indique Louis Baudoin dans son "Histoire de La Seyne 11 la nature du 
commerce sera jusqu'au XVlll 0 s. conditionné par sa situation géographique et maritime et 
la pauvreté relative de son arrière-pays. Cette activité sera représentée par le négoce et 
la navigation maritime,exportation des produits locaux et régionaux, importation de denrées 
dont les habitants ont besoin, les autres commerces locaux ne se différenciant pas de ceux 
qui existaient dans les autres cités. Parmi les moyens d'approvisionnement n'oublions pas les··· 
transports routiers, très développés en ces époques et enfin le changement apporté au 
XIX 0 s. par l'arrivée du train en mai. 1859 à La Seyne. 

Par la suite,.l'expansion du commerce seynois suivit celle de la ville. 

On n'imagine pas de port sans cabaret. C'est 3 ans après l'érection de La Seyne en 
commune qu'on date le premier sous le nom de "Soleil levant 11 pour abreuver marins et 
pêcheurs Il sera suivi de nombreux autres,le Conseil de la ville exerçant sur ce genre de 
commerce une active surveillance et pénalisant fortement les tenanciers qui mettaient de 
l'eau dans leur vin - la boisson la plus courante ou "qu,l, en oen.tl.tUen,t de 2 q~, à 
~ que l'un d'eux /,ut wuge et l'a.Uilite Uanc,." 

En 1680 on note l'installation du premier ''tabaquier 11 rue des Maures, l'actuelle rue 
Baptistin Paul. Il servait aussi des boissons. Une. règlementation très sévère fut mise en 
place, un conseiller municipal avait la charge de surveiller quotidiennement ces établisse­
ments devenus plus nombreux et d'inviter les .marins à regagner leur bord la nuit tombée. 

Les établissements devaient être fermés à l'heure du couvre-feu. Une ordonnance · 
de Louis XV datée de juillet 1681 et signée à Fontainebleau, relative à la marine de guerre 
et de commerce enjoignait : ti\è.ô eapte,Mément ~ ~. CJ~ de tabac, 
cUJlr,e, ~et eau de CJie ayant mai.6on. et ~-6Ulf, le quai, de {,el&nuM. avant la nuit et 
lelJA dél,endont, de loi!Y.JeA 60lfMlc. qui que ce 60.U avant le /OU/I, 60U6 peine de 50 Ü<Jlf,(U, 
c/,' amende pOUll, ÛJ, 1 ° l,oU et, en. c® de ~e, d' êt/f,e eapu,Ué du Ueu ••• " .. 

Autres interdictions : fermeture les dimanches et jours de fête durant les offices 
religieux(12 livres d'amende), pas de crédit aux marins et domestiques, pas de jeux de 
hasard pour lesquels les Levantins avec qui La Seyne commerçait "ét<den;t /,alf,oucluunent 
paMl.onné6-•• " (Ordonnance de 1700). 

On ne peut donner une idée de la vie locale sans parler du rôle des cafés. Au début 
du siècle La Seyne en •comptait 4 principaux ayant chacun leurs clients fidèles et qui 
correspondaient souvent à des personnalités politiques Quand on connaît l'âpreté des 
affrontements politiques de l'époque on ne peut s'étonner que l'on préférât se retrouver 
entre soi.Les moeurs ont tellement évolué qu'il est difficile d'imaginer aujourd'hui des 
établissements ouverts chaquè soir de 20H à 24H où se déroulaient des parties de manille, 
bézigue et autres, aux salles combles. 

Une remarque, les femmes semblent résignées ou habituées à ces sorties nocturnes 
qui paraissent faire partie de la vie normale. 
· Si samedis et dimanches remplissaient les salles de music-hall, l'Eden, les Variétés 

le Casino Fabre, les cafés retrouvaient une certaine activité à la sortie des spectacles. 
Il y avait donc le Café de France, avenue Hoche, le Café de Provence ou Gaude­

mard, c'est actuellement la Frégate, le Café de la Méditerranée sur le port, café chic avec 
ses salons qui concurrençait le Café de l'Univers, rue Cyrus-Hugues, avec ses 5 étages et 
salle de spectacle au premier. Les deux derniers furent détruits par les bombardements. •._. 

Il s'agissait pour eux d'une clientèle·. classe moyenne ou aisée, pour les bars il n'en 
allait pas de même. Nombreux, ils servaient force verres d'alcool avant le travail et 
apéritifs à la sortie. Une plaie pour les familles, les joueurs "au sachet", sorte de loterie 
illicite dont les tenanciers disposaient d'un ensemble de lots facilement escamotables à 
l'arrivée de la police, qui sollicitaient leurs clients à la sortie des ateliers, les soirs de paye. 

Petit survol de la vie de notre cité qui montre le contraste évident avec la situation 
actuelle . Il n'est qu'à parcourir nos rues pour constater le nombre de magasins fermés ou 
qui ferment souvent peu après leur ouverture. La clientèle a changé, les grandes ~urfaces 
se sont multipliées et pourtant le commerce de proximité est plus· que jamais nécessaire 
au maintien du tissu social. 

,' 



SUIVEZ LE GUIDE 

NOTRE SORTIE : BRIGNOLES- Lac de CARCES - Le THORONET 

Samedi 22-10-2005, une quarantaine de Seynois prennent la route pour Brignoles, par la vallée du 
Gapeau parée des couleurs automnales. Arrivée à Brignoles sur le marché. 

C' est une ville rénovée par l'ouverture de larges espaces. Placée sur le Caramy (affluent de 
l'Argens) cette ville ancienne, active, jadis Sous-Préfecture rétablie depuis 1974, est devenue Capitale et 
plaque tournante du centre Var (du latin Brinolum ou Brinonia). Elle est située sur la voie Aurélienne Italie 
Espagne, sur la nationale 7 et l'autoroute. Au Moyen-age elle est entourée de fossés, avec deux rangées de 
fortifications puis une troisième quand le duc d'Epernon devint gouverneur de Provence. Ma petite géo­
graphie du Var de 1874 indique 4811 habitants. Elle est située dans une plaine fertile, plantée d'arbres, 
ornée de fontaines (il s'en crée une chaque année). L'ancienne chapelle des Augustins est devenue coopé­
rative vinicole. C'était un séminaire en dehors de la ville. En 1928, la ville comptait 5120 habitants. Elle 
était chef-lieu d'un canton comprenant : Camps la source, Tourves, Le Val, Vins sur Caramy. La maison 
du tourisme la définit comme " la Provence verte" au carrefour de l'Europe. 

Brignoles : code postal 83 170, 14541 Brignolais, 7063 ha, 220 m d'altitude fait partie de la Région 
PACA. "Entre ses vertes collines, voilà Brignoles" a écrit Frédéric MISTRAL. 

Le/.> ~ tte, BRIGNOLES : 

L~ : M..i6UM.. clon.t lei.> p~ 

qui rie 'Lè.gne.M pa6 ch.afr,ge.n.t en. che,f, 

i.e/.) A'WIW!/.) cU!- teult. Ma.f.ôon.. Filet 

clon.t pen.clent 3 ~. 

Le (y(} ( ~ R oit.> cU!- F'l,(J.(l,Ce,) 

'IA?,p'tû..en.taticn ~u;e,. d,e. 

t: angon ( CJIU1l.e. cU!- ie-t <1 3 ~ 
~F~.) 

CoUMnn.e. ~ Wrnaé.n.e 
(Napoléon. 1 e11,) 

cU!- BERANGER 

A~ de. ta, PROVENCE 

L'histoire de Brignoles est très riche. Romains puis Chrétiens se succédèrent. Après 1166, sous le 
règne de Raymond Béranger, se crée une administration précise qui donne à la Prqvence la figure d'un ét~t 
uni et déjà moderne. Brignoles prend un statut de Capitale. Sous le règne d' Henri II, les guerres de reli­
gion n'épargnent pas la région. C'est une époque malheureuse dans une extrême confusion . 

Visite de la vieWe ville : rue du portail neuf avec la statue de St Louis, traverse del' ancienne Sous­
Préfecture, porte Cbaumet (démolie pour aménagement), maison de Joseph Lambot, de Montfort sur 
Argens (1814-1887) inventeur du ciment armé. 

- -
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Place des Comtes de Provence : le musée· du pays brignolais (1945). 
C'est une ancienne casemate : Charles II l'a aménagée en résidence. En 1480, rattachement de la 

Provence à la France : le Palais reste à la Provence. Bonaparte a rétabli la Sous-Préfecture pendant que 
Toulon redevenait Préfecture. Nous nous intéressons : 
- aux anciennes prisons royales : porte -herse et échauguettes (guérites de guet en surplomb) 
- à la porte du Mont de Piété (chez ma tante!) 
- à la remise de Clémenceau , député en 1885 puis sénateur du Var. 
- à la remise de l'homme à la cabriole ou cabriolet (voiture qui cabriole) 
- au pressoir : don du domaine de Miraval (Correns) avec ses foudres de 50 à 300 hl, du XV ième siècle. 
- à la barque en ciment armé de Joseph Lambot. 
- à la petite charrue : renardière 
- à la glace de sécurité inventée par Bernard Long. 
- à la sépulture carolingienne aux pièces de monnaie entre 'les mâchoires. 
- au mécanisme de l'horloge du clocher. 
- à l'amphore pour l'embaumement 
- au sarcophage de la Gayole, retrouvé dans un ruisseau d' arrosage de la Celle. Il est d' une qualité excep-
tionnelle, taillé dans les années 270-290, dans un marbre venant de Grèce. 
- à un parchemin de 30 m daté du 16-10-1315, fait de 48 peaux collées ou cousues : un long procès, plain­
te déposée en 1305 concernant les terres de Brignoles? En août, la fête des Médiévales dure 4 jours. Le 
Moyen-Age est de retour. 

- à la pierre de Théodore : stèle phoenix que les Chrétiens ont remodelée avec l'alphabet grec. 
- à la stèle St Sumian (Siméon en provençal) VI et VII ième s. : les femmes en mal d'enfant venaient 
embrasser son "embouligo" (nombril). 

Chapelle St Louis d'Anjou (1600). Elle est très belle . Robert d'Anjou, Comte de Provence, était 

12 aussi roi de Naples et de Sicile. On trouve dans cette chapelle des reliques de St Louis : mitre, morceau de 
squelette. St Louis d'Anjou est enterré à Marseille. 

Brignoles fête St Louis d'Anjou évêque de Toulouse puis de Brignoles le 19 août. Le saint est très 
présent dans la mémoire brignolaise. Ayant renoncé à tout, il a surtout le pouvoir d'intercéder. Une anec­
dote : à la Libération, l 'Archiprêtre Bonifay, inquiet comme tous, prit le buste de St Louis, le plaça sur le 
maître-autel et lui dit :"Démerde-toi et démerde- nous". Le lendemain Brignoles était libérée. La ceinture 
de St Louis était mise aux parturientes pour les accouchements difficiles. Nous pouvons voir une vierge 
noire qui porte l' enfant à droite. De grandes roues en pierre (données par une amie brignolaise) qui sont à 
l 'extérieur, servaient à écraser les olives puis les fèves de cacao, car il y avait une chocolaterie au chemin 
de Cumin. 

lhigno~ l,ête. chaque anné.e ~on. ~a.int p<UMn. 

cwec PWC€4~icn. cle/.> ~1.UU>. &eu. a·~ .. #~ . 

Nous avons vu aussi une cuisine provençale du siècle dernier (cruche, tians, évier en pierre). 
En arrivant à Brignoles, (vers la Celle) domine le roc de Candelon (chandelle en provençal). C'est 

une mine de marbre rouge. Ce marbre a servi pour le socle de ND de la Garde à Marseille et surtout pour 
le socle de la statue de la Liberté à New-York. 



Représentation de la mine de bauxite : minerai rouge (alumine) qui fit la prospérité de Brignoles. 
On voit le soutènement en bois contre les éboulements et un wagonnet. La mine a fermé fin des années 80. 
Maquette de Brignoles en 1772 . 

Le couvent des Cordeliers : la confrérie suivait la règle de St François d'Assise depuis 1212. 
L'église fut construite en 1270, l'activité cesse en 1790 (Révolution). 

Les fortifications: une révolte des Brignolais eut lieu le 10-09-1610. Les Brignolais se rassemblè­
rent au son des cascavèus (grelots). Le duc d'Epemon fut envoyé pour la réprimer. Il en garda un mauvais 
souvenir. Au lieu d'un sac de blé, on lui apporta une saucisse contenant un explosif. Il fut remplacé par le 
duc de Guise. En 1589, un différend éclata entre Brignoles et Vins exempté d'impôt par Henri III. Les 
Brignolais coupèrent 18000 pruniers. Hubert de Vins investit Brignoles et racheta les biens. De 1574 à 
1580 éclata une jacquerie de la misère entre les Carcistes (marabouts voleurs) et les Razats (protestants 
volés, détroussés). 

Manç00-Mall.6e RAYNOUARD né à, 8'W.gn.00v:. eri, 1 7 61 

m<Yt.t à. P(ll.)~y en- 1 fs36. 

Avocat, cJ.41uœ. du. VQll,, ~ d.e t'Acad.é.nùe. 

f~e,. d.e t 'Acad.é.nùe. del.) 1 rv.;c:M.püorv.; et Bellel:i~ 
L~. Rom.an.it.te, U a, ~ à. t'honnewi, la W,.ngue, 

~ TWUÂ>a<LOUN.>, '1ond.ement ae la, Ren.aèr..ance ~. 
( Mw.ié.e- du, Pa,y~ 8'W.gnotaM.) 
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Les prunes de Brignoles ou Brignol!es : petites, pelées, piquées sur les épines d'un arbuste l'ama­
vèu (le lyciet) d'Europe, très épineux. Le noyau retiré, aplaties, elles ressemblent à des pièces d'or. 
François Ier en 1538, Henri men 1564, Louis XIV en 1660 les apprécièrent lors de leur séjour à Brignoles. 

Les crêches : santons grandeur nature, crêche avec santons habillés (Brignoles en fond). 
Ancienne maison du poids de la farine, place Robinet (tanneur) : on peut voir la fontaine des qua­

tre saisons avec quatre broussons, qui coulaient selon le débit de l'eau. A Brignoles, on faisait le sirop de 
radis contre la coqueluche. 

Personnages célèbres: Joseph Parrocel qui toute sa vie a peint les batailles de Louis XIV Il mou­
rut d' apoplexie. 

François Raynouard auteur dramatique, historien, philologue (la philologie désigne l'ensemble des 
études nécessaires pour acquérir la connaissance littéraire d'une langue), né à Brignoles en 1761 fut avo­
cat à Draguignan et député en 1791. En 1813, il fit partie de la commission qui fit entendre à Napoléon des 
paroles de plaintes et de liberté. Le lycée, route du Val, porte son nom. 

Hall des expositions: on y organise la grande Foire de printemps (vins, produits régionaux),depuis 
1921 . 

Petites industries : 
Des fabriques de chandelles, des marbreries, des savonneries, des tanneries, des chocolateries, des 

imprimeries. Le "train des pignes" qui roulait lentement amenait la bauxite de Carnoules à Gardanne. 

Après un excellent repas à 'la Gousse d' ail", départ pour le Thoronet, l'aînée des abbayes cister­
ciennes. Sa visite sera contée dans le prochain numéro du Filet 

Josette SIMEON 
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CM 2 Jean-Baptiste COSTE classe de M. CORTISO CM 2 Jules VERNE classe de Mme ROMANO 

Molly 

Elle est noire comme l'ébène 
douce comme la tendre neige, 
sous son allure de princesse 
sous sa robe en laine noire. 
Ses brillantes larmes racontent 
sa vraie vie pleine de souffrances. 
Maintenant le temps a passé, 
alors elle a tout oublié. 
Avec sa démarche de reine 
elle obtient beaucoup de caresses. 
elle adore tant s'amuser, 
mais elle aime se reposer. 
Elle va souvent se restaurer 
dans des endroits organisés. 
Et elle mange royalement 
même si quelquefois elle ment 1 
Souffrante ou non, faites attention 1 
Elle a toujours de l'affection. 
Sur son doux et tendre divan, 
elle se rendort facilement. 
Elle aime les courtes histoires 
pour vite s'endormir le soir 1 
Sous une douce mélodie 
doucement Molly s'assoupit. 
Et je l'aime de tout mon coeur 
je pense à elle, c'est une soeur. 

Claire SALVAT 

CM 2 Jean-Baptiste COSTE classe de M. CORTIJO 

Le Foot 

Le fobt est une passion 
Que plusieurs gens regardent à la télévision 
Personne ne peut se douter-de ce qui va se passer 
S'il va marquer 
S'il va tacler 
S'il va dribbler. 
Personne non, personne ne le sait 
Moi le foot c'est ça toujours ça 
L'entraineur lève un oeil 
Pour voir le ballon 
Mais pour qu'un jour le foot 
Devienne une passion une énorme passion ; 
Il-faudra jouer à tond. 
Comme le faisait mon tonton 
Le foot est une deuxième source de vie 
Il y a toujours de l'ambiance 
Quand les supporters crient "allez, allez" 
Ca donne une deuxième source de vie 
Et ça c'est la vérité 1 

David LAMBER.Tl 

Une poésie 

Une poésie faite rien que pour toi 
Toi que j'aime tant ... 

Oublie la colère que tu as contre moi. 
Toi que j'aime tant ... 

Si tu refuses, c'est moi qui te la ferai oublier 
Toi que j'aime tant ... 

J'effacerai le passé, qui dans ta tête est prison-
nier. 
Toi que j'aime tant ... 

Reviens sur terre, ouvre les yeux. 
Il n'y a rien de plus merveilleux que nous deux. 

Flores ROMAN 

CM 2 Jules VERNE classe de Mme ROMANO 

Rêves bleus 

La mer berce mes rêves 
Elle va, elle vient tout doucement 
Et moi je suis là sur le sable 
A regarder les moutons blancs 

Bleu gris, le ciel s'assombrit 
Presque noir, c'est un cauchemar 1 
Bleu marine je m'imagine 
Sur une ile 

Entourée de bleu turquoise 
Verte quelquefois 
Elle me remplit de joie 
D'un seul coup je quitte la plage 

Je dois être sage 
Le rêve est terminé 
Il faut me réveiller. 

OrianeDENY 



CM 2 Jules VERNE classe de Mme ROMANO 

La neige 

Elle a recouvert les champs 
D'un magnifique drap blanc 
Du ciel tombent des flocons 
Ressemblant à du coton. 
On fait un bonhomme de neige 
Avec des cheveux en liège. 
Je monte sur ma luge en bois 
Et je glisse jusqu'en bas. 
On peut faire du ski alpin 
Sur deux branches de_ pin. 
Après s'être bien amusé, 
C'est déjà l'heure de rentrer. 
On a froid au bout des pieds 
On va les réchauffer 
Tout près de la cheminée, 
Avec une bonne tasse de thé. 
Je me plonge dans un bouquin 
En attendant l'hiver prochain. 

Ludivine TOSELLO 

CM2 Léo Lagrange 1 classe de Mme BROUSSARD 

Le petit morveux 

Je vais vous parler de mon frère 
Celui qui m'exaspère. 
Il est moche, il est petit 
Et se prénomme Rémi. 

Il faut touj~urs qu'on le serve, 
C'est aussi ce qui m'énerve. 
C'est un bagarreur croisé d'un râleur, 
Mais je le garde quand même dans mon coeur. 

Il est sympa par moment 
Ce qui n'arrive pas souvent. 
Il aime aussi partager 
C'est pour ça que je veux le garder. 

Charlene HELLAL 

CM 2 Léo LAGRANGE 1 classe de Mme BROUSSARD 

Mon ami 

Je vais· vous parler d'un ami. 
Il est très joli et gentil. 
Il a un très beau nom : Casper, 
Il est petit et a du flair. 

Son poil est blanc et tout frisé, 
Et lui cache ses yeux et son nez. 
Mon ami aime bien manger 
Et courir après des jouets. 

Ca fait sept ans qu'il me connait 
Et n'arrête pas de grogner. 
C'est normal c'est un bon gardien, 
Vous avez compris, c'est mon chien. 

Guillaume TRUCY 

15 
CM 2 Léo LAGRANGE 2 classe de Mme BROUSSÀRD 

Pourquoi le matin ? 

Pourquoi le matin, est-on pressé, stressé, alors 
que l'on peut avoir un réveil câlin, bien doux à vous rend­
re fou? 

Pourquoi le matin, doit-on prendre le petit déjeu­
ner vite fait, qui n'est pas gai, alors qu' on peut en avoir 
un de princesse qui nous caresse ? 

Pourquoi le matin doit-on faire notre lit, 
alors qu' on peut le faire l'après-midi ? 

Pourquoi le matin on s'aime 
et l'après-midi, on a des problèmes ? 

Gwenaiille HURTH 
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Les fêtes de fin d'année 
approchent et nos chers élèves 
n'ont pas oublié les traditions. 
Mêlant le plaisir au travail, les 
enfants du CP qui fleurissent leur 
école avec leurs camarades du· 
ce2, en ont profité pour 
participer à un concours de 
décoration de sapin de noël 
organisé par le magasin Botanic. 
Même s' ils n'ont pas gagné, ils 
ont quand même pu conserver le 
magnifique sapin offert par le 
magasin et le ramener comme 
trophée pour la plus grande joie 
de toute l'école. 
C'est donc avec joie et bonne 
humeur que chaque classe a 
rajouté sa contribution à la 
décoration de l'école pour que 
plane l'esprit de Noël. 

. •. ~ 

/ 

Alors que les élèves du CP décoraient un magnifique sapin pour 
l'école, les élèves de la classe de CE2 de M. Cazaux se sont affairés pour créer des 
santons en argile. Au bout de quelques heures de travail et après avoir cueilli la 
mousse, de petits rameaux de verdure... ils ont dressé la crèche provençale dans leur 
classe. Du papier d'argent devient une cascade et un ruisseau, des brins de thym 
suggèrent des oliviers et quelques cailloux se font rochers, la mousse devient prairie. 
Très fiers de leur travail, les élèves ont invité leurs copains des autres classes de 
l'école à découvrir la crèche et ils partageront aussi leur joie avec leurs parents autour 
d'un goûter pour fêter Noël. 

1 

..... 



Mag~BLANC 

PolJlt. Ce6 · temp6 de .f,ête.6, no6 Ancien6 co%ecfionn<Uuit de g~ ~ de 
"4Vwü, de cane-loni qui 6ont en 6omme une CJtlllÂR.Ü de 'laVioü ~ dont on peut ach.etelr, 
la pâte toute l,aite. 

PoU11, Ce6 ~ tMulMiionneJI.>, nottt.e Ami.e., JfNUenne, DOLBEAU, qui ~ à 
Cle/r,y-St And/r,é,, nou.6 a ~é une ~ de ~ qu'elle tMmt de 6a mèlf.e. ,,ui 
cuiMnai.t ~. ~ 

FARCE : 1, 500 Kg de bourguignon pour la dau_be-·. 500g de chair à saucisse. 2 gros 
oignons. 2 têtes d'ail. Une poignée de persil. 1/3 de baguette de pain ou 4 ou 5 biscottes. 
1 ou 2 oeufs. Du lait. Sel et poivre. 

Faire la daube et en conserver le tiers pour accompagner le plat. 
Faire revenir l'oignon haché avec la chair à saucisse. Tremper le pain ou les 

biscottes dans le lait, ,Jes presser, leur ajouter l'ail et le persil, hacher l'ensemble. 
Hacher le kilog de daube très finement, mélanger · lie tout·, ajouter l'oeuf pour 

lier la farce, Saler et poivrer. 

Cette farce peut être utilisée dans les recettes de légumes farcis. 

Rappelons que la daube est un des plus anciens plats provençal qui s'est répandue· 
dans toutes le$ provinces et qu'elle peut se faire réchauffer à petit feu, elle n'en est que 
meilleure. Les Anciens l'appelaient "nougat de 6oeu,(,". 

Tarte de blettes · 
C'est une spécialité traditionnelle niçoise de saison. 

Bien nettoyer les feuilles de blettes à grande eau, les étaler pour bien les sécher, 
les rouler et les débiter très finement. 

Préparer une pâte - brisée; on peut l'acheter, en garnir un moule à tarte beurré. 
Incorporer une râpée de fromage de hollande, une poignée de raisins de Corinthe 

et un oeuf entier battu à la· blette, saler, poivrer. 
Garnir le moule avec cette préparation, recouvrir de petits croisillons de pâte en 

les soudant sur les bords. Enfourner la tarte à mi-hauteur et faire cuire 30mni, le dessus 
doit être bien croustillant. Sucrer largement avec du sucre vanillé, la tarte encore chaude. 

Pâtisseries provençales : 

1-7 

On a dM; que 6i la PltOCJe,nc,e n'était poo au.Mi lfi..cAe que ~ ~ 
pWvincel.> en p~. c'e.M qu'elle~ en~ 6avo~ du~ à 
l'automne et:qu' en h,i,Qe1r, on comommaü ~ ~ 6ec6 :amande.6, l,ig~. ·. ~ qui, 
avec lu., ~ con6tUuaien.t le4 pachichoto ou kl.> 4 ~. et~ mel.om oometwé6. 

LM temp6 ont changé, ~ et légume/.) ptOCJi.ennent du monde. entiie4, p~ 
et co~eulf.6 ~ te4 tMulMiiom ~ avec ~ pompe6 à .t' /w,Ue poUlf, la 
Noël, ./,el.) gâ.teo.ua, (.ÛU) Roo,, ~ cati.MOM, ile nougat M.anc.. ou no.fil. ••• 

On co%ecfionn<dt, on en co%ecfionne enoo1te, d' ~ pâtiMelrÂel.> comme ~ 
pain!.> d,' oe,u,f,6 pan d' wu (pâte aux o~ et au 6uellie), l><dg~. ~. ~peu. 
(pâte aux oeu/r.> ~ à l' lw,Ue}, ruwette4 poUll, .ta ~. clrichi,-'1f,egl qu'on peut 
vwuve1r, t.oute l'ann4e- 6u.4 ~ ~. le IY\a.Madeu icAaudé, que l'on 6U6pendait 
aua t\ameaUa i Ûl/;, t:olllltUhoun touall.CO ( e.n l,olUne. de cowa.onne) , e6teoe.noun pc>Ult. .ta St 
Eti.enne, bu.; pignoulat avec. amande6 ou pignonl.l, le pain, de Sainte.-Agoth.e (en /,oll.m.è 
de 6eht. poU/I, lf,Q,ppete/r, 6on moM;yll.€-) • ~ . • et M..en, d' ~ tou,joUll!l p\é6entoo 6e.ton. 

te6 endMitl.>. 
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{g]Œ{f;C=f}~/Rl{f;[}={]{E !NJ® 4J '?= Recherche facile, voyons ce que cette vue rap­
pelle à notre Ami Ange FOGLINO. 

Cette phow ~enœ la plage de Fa.Mé,ga.1.:;, Ue.n connue. de roi.li.>. EUe date du 
XIX 0 s, .tel.> V~ de6 peMOnnage6 e.n témoignent. Rien de, compa!UJM,e, avec la plage, 
aci;u.e,U.e,. L~ l><dn!.> de m€J1, n'étaient pa.6 e.nco1te- dR»e,/,oppél.l et le6 Wi{lneu111.>, .(,o4t ~. 

C 'éA;aM; y.na;t;i.q~nt un Ueu de dé,paM; powi, la pêche, <k pla.i6ance. cewx qui 
poMé<U;z,ie,nt un Wte.au le Wt<Uent " à teMe-", a~ U6llfle 6WL un"M,ip". Le6 autltel.>, qui 
pêchaient <k la côre,~ le, 6~ ~à l'eat!témité. de w, plage, poWL ôe 
~ à l' eru.J/t,oi,t choil.>i, comme. ceA,u,i du 1t0cluvt, "le M>e,u,f," où ./,e,6 pltMe6 étai,ent e.nco1te­
no~e6. Le6 ~ continuaient fUt~qu'à la plage du Jonquet qui le,U/I, e6t 

e.ncolte- ~eJWée.. 

. Lê-.-· Mte-, pait. cotU/1.€, éta1t /,ltéquenü t;out;e, 
l'année. poWL 6a ~, 6e6 ~ 6WL 6lip et la 

coule,U/I, de6 1t0cluvt,6 p~ d' envi/ton 200 miUwn1.> d' année.6, compo6él.l de congloméltatl., 
de g~ et de, ôchil.>teô lt0uge6 que t' on ne t/touve, qu'à F a/Yté,ga.6, à la plte-6qu 'Ue, de St 
MandMe;r, et à Ca1t.q~. Il eôt domi,n,ë. pait. ceA,u,i de Sioié. qui compt,e, pa/tmi, .tel.> pli.li.> 
anoienl.> ~ de F/ta.n,Ce, et du monde, co~ pait. de6 6~ cM.I.>~ appelél.l 
phyllacUM - lauviMe- - en teJtme coWtant. 

A~ la vul.galt.iôaûon de6 Min.6 <k rneA; la plage de, FaMé,ga.6 eôt ~ 
~up plu/.) /,ltéquenüe- ma,lgti,é, l' aôpect pe,u engageant de, Mn 6a,b./,e;. g'IM,. L€/~ iowi6 de, 
rn-Mttal elle ~t mê.m.€- ~Cali, p!UJtigée. pait. la co'1liru!, qui W, 6U/tplomA>e,. La me11, y 
Jte,6t,e, cahne,, rnai6 ~Cali, le6 ca),o'Vie6 de l'eau Mntltepol.ll.>ôée.6 $.nvw le la/r.ge. Il y a, 
Ce6 f owi6-là, ~up plu/.) de, monde 6U/I. la p/,age· que dan!.> l'eau! 

D~ W, (ri,n, du · cUvmiell, con/,Ut mondf.a,l, le h.am€au /rd co~ tlutnôf,oltrM,, 
ÜM cJumi.irv.> ~ ÜO/LgM, et <k nornM,e.ua ~ et viA,./,(v., 6' é«wèltent. Le6 
qU<J/l.ti..eM de Fa.Mé,ga.6, La Vell.ne- et La VeJtn.ette. p!IÂM,nt un g'l.and e-66011,. De no~e6 
v.u.ta.ô ôe,co~ dev~ ~~ ~a.tel.>. 

D~ la conôtUution du "Glwupement de6 Auro~ Ewile" en 1932, la plage ~ 
de66eJWte pait. un 6eJWicR, 'Lé,guüe!i,, le6 ~ plu/.) p~ que le6 actueM,, de6œndaie.nt 
il.ll.>qu' à ûi place, où, ~ une marioe,uv1te- tf..é,Uea;te,, if/.) 6e p.té,pa/Ulknt au wtDUll.. 

L' ho'1..aiJte <k cette <kMe4te- ~oyait un a/IJtêt, · p!Wlongé, à la mi-iowuië.e.. 
L' éq_i.dpe de oeJWicR, d.éieuna.it cM-z M. Vi.glietti. 

Cela du'l,a il.ll.>qu' à ûi cM,a.ûon de W, Co~ MeJW~e, qui pe/U'net de, P'U)/,itell, 
de la~ de notlte côre, d'ad.mi/Uvi, teA "Deux F~~· · de 6e di!t,ige11, veM ArnphiiM,a, la 
6taûon d' é,pU/l.aûon de6 eatia l.ll.>ée.6 de, l' 0Ue6t wtdonnaA.6. Elle, a lte-ndu é,g~ 
poMi.U..€- le dél.lenol,avement de6 P~ caA,an.qUe6 ôaU.onneu6e6 PM cUM ôe.ntieM pentl.ll.>. 

Le~ du l>u6 ôe 6itue-~ à la hataewi, du ca/1/1,e,(,oUll. g.f!tatoili..e, qui 
donne accèf., à cette, magnif,.ique 1t0ui,e, ~ement /,ell.mée, en éü à caut.>e de6 
dan.geM d'~. 

Ange Foglino se souvient qu'il a été pendant les grandes vacances, en 1934, 
employé comme receveur en alternance avec son frère aîné."On me. confyia une ôacoc.he, 
cUa /,ltanc.l.l de- monnaie et le6 ti.c.keM. Je, n' avai6 pa.6 enco1te- quat;o11,ze anô, ~ 
mon pèAe 1ell,ai,t powi6u.Wi ! " 
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APPELA TOUS 

SI VOUS POSSEDEZ UNE DOCUMENTATION SUR VOTRE VILLE,NOTRE REGION OU LA VIE DE NOTRE 
SOCIETE, VOUS POUVEZ NOUS LA CONFIER.VOTRE PARTICIPATION NOUS COMBLERA DE PLAISIR 

EN CE QUI CONCERNE LA PUBLICATION DE VOS ARTICLES,ELLE SERA SOUMISE A LA REDACTION. 

D'AUTRE PART,NOUS SERONS TOUJOURS PRETS A REPONDRE A VOS QUESTIONS A PROPOS DE 
NOTRE VILLE,DE NOS QUARTIERS OU POUR CE QUI EST DES EXPRESSIONS LOCALES. 

NOUS SOUHAITONS QUE CE BULLETIN SOIT AUSSI LE VOTRE ET CELUI DES JEUNES. 

MERCI ET A BIENTOT . ANDRE BLANC 
villa "Les Restanques" 
242,chemin Louis ROUVIER Ponl de FABRE 
83500 LA SEYNE SUR MER 

B :o4 94.94.33.53 

FAITES LIRE A VOS AMIS "LE FILET DU PECHEUR" 
ENCOURAGEZ LEUR ADHESION A NOTRE SOCIETE 

,..~ 

4ïiAPPEL DE LA TRESORIERE 

Notre session allant du Ier Octobre au 30 Septembre un règlement de votre cotisation entre 
Octobre et Décembre faciliterait la tâche de votre Trésorière. 

Merci d'y penser 
( 18 Euros ) pour l'année 

Abonnement au FILET DU PECHEUR compris 
Règlement 

Par chèque libellé à l'ordre des AMIS DE LA SEYNE 
Vous pouvez la régler à la Trésorière 

Madame Thérèse SICARD 
JO, Avenue Julien BELFORT 

83500 LA SEYNE SUR MER 

ou au compte chèques Postaux 1 154 51 E MARSEILLE 
ou en Espèces lors des réunions ou conférences . 

~CASSETTES 
Nous rappelons à tous nos ADHERENTS 

que 
toutes nos Conférences sont enregistrées sur CASSETTES 

le jour même, et que,nous pouvons vous les prêter: 
Il suffit alors de téléphoner à 

Madame Magdeleine BLANC 

W :o4 94.94.33.53 
N'hésitez pas,c'est bien volontiers que nous vous donnerons satisfaction 


